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PROGRAMME EMPLOIS D’ÉTÉ CANADA : 
Organismes culturels victimes de coupures draconiennes 
 
 
Montréal, le 16 mai 2007 - La Fédération des sociétés d’histoire du Québec est 
absolument outrée et indignée des coupures fédérales imposées cette année par le 
gouvernement conservateur au Programme carrière-été (connu maintenant sous le nom de 
Programme emplois d’été Canada). Ces coupures affectent directement des dizaines et 
des dizaines de sociétés d'histoire et d’organismes en patrimoine qui souvent gèrent de 
petits musées ou centres d’interprétation à travers le Québec et le Canada tout entier. 
 
Certains de ces petits musées et sociétés d’histoire, qui, année après année, dépendaient de 
cette maigre subvention, devront fermer leurs portes pour l’été, ce qui, évidemment, aura 
des répercussions plus que négatives sur les communautés qu’ils desservaient, sur 
l’intégration des jeunes au monde du travail, sur le tourisme et sur l’économie 
locale.  Ceux qui, grâce à leurs économies, parviendront à garder leurs portes ouvertes cet 
été devront probablement se résigner à abandonner la partie l’été prochain ou l’été suivant, 
s’il n’y a pas d’ajustement significatif de la part du gouvernement fédéral. 
 
Quand on sait que, dans la plupart des cas, ces petits musées ou centres d’interprétation, 
qui sont des organismes à but non lucratif s’appuyant strictement sur la générosité de 
bénévoles, ne réclamaient qu’un apport somme toute insignifiant, soit de 5 000 à 10 000$ 
pour un ou deux emplois à l’accueil ou pour des postes de guides pendant l’été, nous 
sommes sidérés par le manque de vision et par le cynisme démontré par le gouvernement 
actuel qui a déjà lourdement sabré dans tout ce qui s’appelle culture, patrimoine, musées 
et langues officielles.   
 
Le remplacement du Programme carrière-été par le nouveau Programme emplois d’été 

Canada est beaucoup plus qu’un changement de nom.  Il est difficile de dire pour l’instant 
à qui profite le nouveau programme, mais il est clair qu’il a des conséquences dramatiques 
sur toute une infrastructure récréo-touristique et patrimoniale maintenue en place depuis 
des décennies grâce à la générosité et l’initiative de simples bénévoles. 
 
Nous comptons sur nos députés des divers partis politiques pour corriger le tir dans les 
plus brefs délais… et AVANT que ne commence vraiment la saison estivale, parce que la 
situation actuelle est carrément inacceptable et intolérable. 
 
Pour information :  Mme Lyne St-Jacques, directrice générale (514) 252-3031 
   ou 1-866-691-7202 
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Source : Fédération des sociétés d’histoire du Québec :  fshq@histoirequebec.qc.ca  


